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L'Occident peut dormir sur ses deux oreilles 

Le prix du pétrole devrait rester stable au cours 
des 1 0 prochaines années 

Le prix du baril de p!­
!role sur les marc!Ys de con­
sornmatioo devrait resler su­
ble au cours des 10 prochai­
nes années. 

Anto!M Ayoub. professeur 
au do!partement d"économi­
que de I'Univtrsiti Laval 
qui s'est fait une spécialilé 
de pivoir les fluctuations du 
m.arcM des hydrocarbures, 
en est. du moins, convaincu. 

Et si le prix du baril de p!­
trole devait briser la tendan­
ce qui le confine actuelle­
ment dans UJl( fourchelle de 
17 i 20 $US. c'est plutôt 
vers le bas qu'il risquerait de 
se retrouver, même si per­
sonne n·~ intérêt à ce qu'un 
tel sc~nano se concrétise. 
C'eu la lecture que M. 

~~oob !ait de la situation po­
ltuque mtunat10nale qui lui 
permet de soutenir une ~elle 
thèse. 

l'Irak prêt à 
Inonder le marché 

D'abord, l'offre denait 
continuer d'excéder la de­
mande, en raison des déve­
loppements attendus en Irak 
·•.~ans les pays de l'ex-

$5. 
! 

Ensuite, J'accord de paix 
qui se dessine enue ls~l et 
l'Organisation de liMra­
tion de la Palestine (OLP) 
devrait calmer les tensions 
qui ont persisté au Moyen­
Orient (la fin de la guerre 
froide avait déjà con!Jibu.! à 
un relâchement. les Etats de 
l'ex-URRS ne soutenant plus 
les Palestiniens) et favoriser 
des investissements massifs 
de la part des pays occiden­
taux. notamment des mem­
bres de la Communutauté 
écooomique européenne. 

Déjà, les Américains se 
sont iffij)OSts comme les .Pfll­
tecteurs de plusieurs Etats 
arabes dans le sillon de la 
~rre du Golfe. On voit mal 
ces pays membres de I'Or­
canisation des pays txpor­
tal~urs de pétrole (OPEP) 
faire un croc-en-jambe à 
leurs nouveaux alliés en 
cherchant à contrôler à la 
hausse le coût de l'or noir. 

D'ailleurs, M. Ayoub rap­
pelle que la solidarité au sein 
de celle coalition est lOU jours 
très fragile. u situation fi. 
naocière de l'Arabie Saoucfi­
le n'est pas rose. Le Fonds 
monétaire int~maûonal l'a 
mise en garde contre un 

·~~.équilibre éventuel entre 
)dépenses publiques et les 

. -<en us qui proviennent de 
la venle de ses ressources. 

Or. ce pays est à lui seul 
responsable de la production ' 
de 8,5 M de barils de p!!role 
par pur sur les 24 M de ba­
rils produits quotidienne­
ment par l'OPEP. 

Accord en vue 

Il n'est donc pas hi<knt 
QllC l' Anbie Saoudile ICCep­
lera de difl\inuer sa produc­
tion pour faire place à l'Irak 
lorsque le pays de Sadam 
Hussein verra lever l'embu· 
iO économique qui frappe 
son pays. 

Pour l'instant, les v:tincus 
dt la guerre du Golfe cher­
chent i négocier un pacte 
avec l'Organisation des 
1'\alions Unies (ONU) qui 
leur permettrait de vendre 
leurs hydrocarbures jusqu'à 
concurrence de 1,5 milliard 
de dollars américains par an­
née pour assumer les coûts 
des médicaments qu'ils doi­
vent se procurer. 

Même si l'accord esp!ré 
n'est pas conclu - les Ira­
kiens étant pe'U entichés par 
l'idée de laisser à d'au !reS le 
conuôle dts opérations -. il 
faut prévoir qu'un jour, les 

pays industralisés délivreront 
l'Irak de sa muselière. Ce 
jour-là, l'Irak voudra vite 
restructurer son économie 
nationale et ajoutera 3,5 M 

de barils de rétrole par pur 
dans l'ocho de la produc­
tion de l'OPEP. 

L'offre internationale sera 
alors trop grande si d'autreS 
producteurs pétroliers ne 
consentent pas i diminuer 
leur débit. 

Ex-URSS et Chine 
communiste 

M. Ayoub fait aussi valoir 
que les pays de l'ex-URSS 
dont le sol contient du p!tro­
le se remettront éventuelle­
ment de la débandade ICtuel­
le et pourraient redevenir des 
exporuteun nets d'or noir. 
Dans ce cas, il faudrait 
compœr environ 1 M de ba­
rils supplémentaires par pur. 

Le: J?rofesseur attire notre 
attent1011 sur la demande des 
pays industralisés qui vi­
vent. pour la plupart. une sé­
vère récession ou une timide 
reprise. c u demande oe de­
vrait pas aller en grimpant; 
nous vivons une récession 
structurelle et nous ne con­
naitrons pas des années de 
forte croissance d'ici l'an 
20(X)_. 

Or. le marché connaît un 
léger surplus de production 
que l'on peut attribuer à 
l'lran, qui dépasse ses quo­
tas. L'Iran et la montée de 
l'islamisme sont pourtant 
identifiés par cet ancien pré­
sident de la SOQUIP (Sodé· 
ti québécoise d'initiatives 
pétrolières) comme étant les 
plus grandes menaces à la 
subilill! du cours mondial du 
pétrole. 

Toutefois. M. A)oub cir· 
conscrit le danger que: le pé· 
troie se transforme en .arme 
dt guerre contre les Etats· 
Unis sur décision des ayatol· 
Jahs. La. raison qu ïl invo­
que : I'Egyfte. le Liban. le 
Soudan et 'Algérie. entre 
autres. n'ont que le pétrole 
pour combler leurs énormes 
besoins financiers. 

• Comple 1enu de lOUs ces 
~~~menu. je n'ai pas lïm· 
pression que les prix vont 
flamber. • 

Pas de recul 
Important des prix 

Les prix du pétrole ne de­
vraient pas non plus fléchir 
de faç011 marquée, s'ils ont il 
reculer. 

Les Américains ont 1001 in­
térêt i hiter que les prix dt 
réftrence descendent sous le 
prix moyen de production in­
terne (le prix technique:). qui 
se situe entre 14 et 15 S US 
le baril (cc prix se situe à 
moins de 0,50 S US pour les 
pays du Golfe). 

Le déversement d'un p!tro­
le mondial en deçà de 
10 $ US le baril, par exem­
ple· cela n'est arrivé qu'une 
seule fois depuis 1973- met­
trait en p!ril dts investisse-

ments colossaux effectués au 
pays de Bill Clinton dans 
des types d'énergies alterna­
tives. 

Après l'an 2000, cepen­
dant, M. Ayoub ne jure de 
rien, car il monue du doigt 
les Chinois cemme étant les 
plus aptes à faire sauter Je 
bouchon. • Depuis 10 ans, la 
Chine communiste connaît 
des croissances inlernes réel­
les de l'ordre dt 8 à JO% 
annuellemenl Ils importent 
peu de pé!role actudlement, 
mais la situation pourrait se 
transformer rapidemenl • 

Les Occidentaux qui ont 
commencé 1 se ruer vers ce!· 
te nouvelle terre d'accueil 
.des investissernements pour­
raient êue ceux qui entraîne­
ront celle demande accrue. 

Part du pétrole 
stable 

Dans l'éventualité oû le re­
virement économique serait 
plus musclé au cours des 
sept prochaines années, M. 
Ayoub croit que le pétrole ne 
serait pas nécessairement 
l'unique source d'énergie i 
bénéficier d'une plus forte 
demande. Cela empêcherait 
le p!trole de briser sa résis­
tance plafond (20 S US). 

• En 20 ans. la montée des 
prix p!troliers a favorisé la 
creation de substituts énergé­
tiques qui profiteraient eux 
aussi d'une économie robus­
te. • 
u part du pétrole dans le 

bilan énergétique in~ernatio­
nal a baissé : elle est passée 
de 47 % à 35 %. De plus. il 
devrait maintenir ce poids 
lorsque nous atteindrons le 
prochain siècle. 

Au Québec, c'est de plu­
sieurs marches qu'a reculé· la 
part du pétrole de 197 3 1 
1992 (année· où les statisti· 
ques les plus récentes ont été 
compilées), soit de 70 % à 
40 %. M. Ayoub n'estime 
pas que le poids relatif du 
pétrole sera vraiment très 
différent il la fin des années 

1990. tant au Québec que 
dans le monde. 

Hibernla et sables 
bitumineux 

Au début des années 2000. 
le projet Hibernia sera rU!i­
~ ... si les travaux ne sont pas 
interrompus. Selon les pro­
jections du spécialiste, ces 
installations ne seront pas 

rentables. Au mieux, elles 
feront leurs frais. • Si les 
prix du p!trole ne bougent 
pas d'ici au début des années 
2000, comme je le crois. ce 
sera ce à quoi il faudnl s'at­
tendre. • 

Le président-fondattur du 
Groupe de recherche en 
Economie de l'hergle et 
des ressources naturelles 
(GREEN) n'a jamais cac!Y 

ses sentiments envers • cene 
histoire de développement 
régional de six milliards de 
dollan i laquelle on aurait 
1001 aussi bien pu susbtituer 
un programme de réfection 
des routes •. Pour ce qui est 
des sables bitumineux de 
l'Alberta. M. Ayoub n'enue­
voit pas qu'ils sortent de leur 
demi-sommeil dans lequel 
les a plongés la dégringolade 

du cours du p!trole. Quant 
aux r~serves pétrolières 
mondiales, qui se concen­
uent dans les pays du Golfe, 
elles sont largement suffisan· 
tes pour les 70 prochaines 
années, si ce n'est pas pour 
les 1 00 ines années. 
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INCE 

LES AFFAIRES, 
Samedi 18 septembre 1993 


